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taxes par les ruraux
force un emprunt
de 300 000 $

MISE EN GARDE AS
La rage revient en

 

Qi La succession de Brian Mulroney

Des appuis
de taille
pour Charest
 

Miche! MORIN Sherbrooke
 

tions politiques, la commu-
nauté des affaires de l’Estrie

n’hésitera pas un seul instant à sup-
porter une éventuelle candidature
de Jean Charest à titre de succes-
seur de Brian Mulroney.

Emettant à la fois un souhait et
livrant égalementle fond de sa pen-
sée, Nil Allaire estime que la
grande région de l’Estrie se doit de
faire le pari Charest.

«Imagi-
nons ce que
seraient les re-
tombées pour
l’Estrie de

À au-delà des considéra-

ney a évidemment retourné à ses
pensées le député de Sherbrooke et
ministre de l’Environnement, Jean
Charest, qui amorce, ou poursuit,
une intense période de réflexion à
l’issue de laquelle il annoncera s’il
s’engage ou non danscette course
au leadership.

Disant avoir vécu une journée
semée d’émotions quand Brian
Mulroney a annoncé sa démission,
Jean Charest a refusé de confirmer
son entrée imminente dans une
course à la succession.

Dureste, le député de Sherbroo-
ke n’entend pas spéculer sur cette
éventualité avant d’avoir rencontré
nombre de collaborateurs et d’a-
voir parlé du coup avec son épouse
Michelle.

Mais.il admet sans ambages que

  

 

UNPEU ROUILLE?

  

C'est la fin de
I'ere Cabana
à l'Université
de Sherbrooke

Sherbrooke

 

Marco FORTIER
 

café ce matin, dites-vous que
l'Université de Sherbrooke

s'engage dans une «ère nouvelle».
L'auguste établissement se choisit
aujourd'hui un nouveau recteur.
Un recteur «au service des gens,

ouvert et transparent», ont promis
unanimement les trois candidats,
Marie Malavoy. Jean-Louis Poirier
et Pierre Reid.

P endant que vous prenez votre

Une rupture

Le style de gestion de lheu-
reux(se) élu(e) tranchera assuré-
ment avec celui du recteur Aldée
Cabana, un homme décrit comme
autoritaire ct préconmisant des déci-
sions centralisées. Mais le «système
Cavani- a quand même ses très
bons côtés: entre autres, la campa-
gne de financement de l'Université
qui s'est soldée par une récolte de
18 millions $!

«Finies les décisions autocrati-
ques. Il faut chercher la collabora-

compet Char cette course l’intéresse. Encore y tion», déclarait récemment Jean-
rest premier qu’unetelle décision implique une 3 Louis Poirier, un conseiller en rela-
ministre du foule de considérations… et de ris- £ tions industrielles de 47 ans, rési-

Canada. Ce ques, en terme politique. £ dant à Outremont.

dit le vice-pré- ;
sident régional Jean Charest
de Raymond, Chabot, Martin,
Paré. Je vous dis une chose: je suis
totalement derrière Jean Charest.
Il n’y a pas le moindre doute. Ft
j'ai parlé à d’autres gens d’affaires
ce matin (hier). Ils réagissent exac-
tement de la même façon.»

Fait également singulier, l’hom-
me d’affaires Dennis Wood, pour-
tant un militant libéral qui a du res-

 

 

le Québec et le Canada
s’éloigneront davantage,

juge Parizeau (p. B1)  Beach en Floride. Le lanceur Miguel Batista l’a soumis à quelques
exercices apparamment douloureux mais n'ayez crainte, «El
Presidente» a bien l'intention de prouver qu'il est encore en pleine
possession de ses moyens, lui qui veut renégocier son contratavec la
formation montréalaise. NOS INFORMATIONS DANS LE TABLOID SPORTS  
 

Ottawa expédie une facture

M. Poirier est le seul candidatC ° serait tout Voir APPUI J Î , . . LL, . Le qe 2
Le non-paiement des simplement ( Sen A2) on ne Iattendait pas vraiment mais Dennis Martinez y était, au issude l'extérieurde l'Université. I1

formidable, premier jour du camp d'entraînement des Expos, hier à West Palm avait terminé en quatrième position
au vote préliminaire en janvier.

«H faut une approche très près
des gens». dit pour sa part Marie
Malavoy, professeur à la Faculté
des lettres et sciences humaines
après avoir été doyenne. La femme
de 44 ans pourrait devenir la pre-
mière «rectrice» de l’histoire de
l’Université. Elle s’était classée
deuxième au vote préliminaire.

Pierre Reid.
professeur à la

 

, oe te affronté Jean Charest à l’élec- © © % + Faculté d’ad-
force dans la région tion de 1988, ne rejette pas du re- ministration et

° vers de la main [à possibilité d’ap- qui fut vice-
de Drummondville puyer la candidgttife du député de recteur.

Sherbrooke et mifistre de l’Envi- sont dans la mêmesituation. compte «faireSoustraction faite, le Québec a
reçu l’an dernier 105,3 millions $
en trop du fédéral.

Le même scénario s’était pro-
duit au cours de l’exercice financier
1991-1992 alors que le Québec a en-
caissé une somme excédentaire de
125 millions $.

Résultat: le gouvernement qué-
bécois doit au fédéral 230 millions

$. 11 devra rembourser cette somme
à raison de 46,1 millions $ par an-
née à compter de 1994, Le verse-
ment d’une somme finale de 45,8

rejaillir» le dy-
namisme de
l'Université en

dorlotant, ni
plus ni moins.
le personnel ct
les étudiants de
l'établissement.
M. Reid, 44

ans. était sorti
en tête du vote

préliminaire.

ronnement.
«Ca va dépendre de ses idées po-

litiques. Jean est un politicien rusé ;
et sa candidature serait peut-être |: Québec devra rembourser 230

Michel HEBERT Ottawa (PC) Le fédéral compte récupérer de
ces provinces une somme globale

de 609,6 millions $ au cours des
prochaines années.

Les autres provinces n’ont pas

été affectées par la surévaluation
de ces programmes de financement
parce qu’elles sont considérées
comme des provinces riches, a pré-
cisé un porte-parole du ministère
des Finances.

Conscient du déséquilibre que
ces recouvrements pourraient cau-
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intéressante, souligne Dennis millions $ reçus en trop du gou-
Un beau coup Wood. Au moins, nous devons vernement fédéral depuis deux

tous être fiers de le voir possible- ans, indique un document du mi-
, Lo . .;

ad d audace de la ment entrer dans une course au lea- Nistère des Finances rendu public
Le dership. C’est un candidat qui adu hier à Ottawa.

compagnie Sursaut potentiel.» Le ministre Don Mazankowski
Une course à la direction du  €Xige le recouvrement de ces excé-

. . . , à La “6

Parti conservateur implique néces- dents en fonction d’une ‘‘formule
sairement de l’argent. Beaucoup &¢énéreuse de remboursement qui

permettra le remboursement des> ,

d'argent!esobservaa sommes dûes sur cing ans ou Millions $ effacera cette dette en ser aux budgets des provinces, le 80 heures

dollars la mise de fonds pour cha- Plus”. 1998-1999. © fédéral reportera à l’exercice finan- par semaine
cune des organisations qui s’impli- Le Québec, comme cinq autres Les Paiements ; de péréquation cier 1994-1995 le debut du rem- Les trois

quera dans l’aventure. provinces, n’aura rienà payercette sont faits en fonction d’une norme boursement qu il exige des provin- candidats ont

«Évidemment, nous ne pour- année mais devra tenir compte de nationale établisant la richesse ces. travaillé fort.
rons pastout faire seuls. Mais il est Ce remboursement au cours des d'une province et de ses citoyens. depuis deux

Cette norme a été surestimée en
1991-1992 et plaça le Québec trop
bas sous la moyenne nationale. Il a
donc, de ce fait, reçu trop de fonds
fédéraux.

L’He-du-Prince-Edouard, le

Manitoba, la Saskatchewan, la
Nouvelle-Écosse et Terre-Neuve

  prochaines années.
En vertu du programme de pé-

réquation, le fédéral a versé 169
millions $ en trop au Québec l’an
dernier. D'autre part, dans le cadre
du financement des programmes
établis, le gouvernement québécois
a eu droit à 64,4 millions $.

mois. pour ar-
racher le poste
de chef d'en-

treprise le plus
influent en

ville. Ils ont

tenté de con-
vaincre. un par
un, chacun des
60 membres de

l'Assemblée

universitaire.

chargée d’élire
le recteur.

certain que nous allons contribuer
financièrement à la campagne de
Jean Charest, ajoute encore Nil Al-
laire. Il faudra également compter
sur d’autres bailleurs de fonds au
niveau national.»

La démission de Brian Mulro-

La
JONNOnouvelle
PRIMEAU: 2
Tous pour un: 0
lL grand passionné de

Les dépenses fédérales
en hausse d’un faible
1,5 pour cent (p. (5)
 

 

 

 

Pierre Reid
Ce n'est pas

unc mince tâche, quand on a déjà
un boulot a temps complet! «J'ai di
sacrifier quelques fins de se-
maine...» a laissé tomber Pierre
Reid, avec une pointe d’ironie, joint
hier à son bureau. Le professeurdit
avoir travaillé 80 heures par se-
maine depuis l'ouverture de la
course à la succession du recteur
Cabana.

  
Quatre fois plus de
profits pour les
assurances Desjardins

TABLOID SPORTS
Le jeu de puissance
des Nordiques fait
la différence contre
les Islanders

 l’aérospatial, Gilles Pri-
meau, de Cookshire, a

remporté une deuxièmebel-
le victoire, hier soir à l’é-

mission Tous pour un de
Radio-Canada, qui se tient
sous le thème de la conquê-
te de l’espace.

Il a confirmé sa présence
pour la dernière épreuve de
cette série, jeudi prochain.

Quelques heures encore

Et pas moyende relaxer deux mi-
nutes: «Même quand t'es chez vous
et que t’écoutes un concerto, (u
penses tout le temps à ça», confie-t-
il.

Jean-Louis Poirier avait un défi
de plus à surmonter: faire la navette
entre Outremont et Sherbrooke.
«J'ai dormi plusieurs fois à l'hôtel.»
Le comité de mises en candidatures
lui a remboursé unc partic de ses
dépenses, pour un montant qu’il a
été impossible de connaître.
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Convainere l'Assemblée universi-
taire reste par ailleurs un travail de
longue haleine. «Si j'avais eu un
petit élixir, c'aurait été plus facile!»
blaguait Maric Malavoy à la veille
du scrutin.

Ca achéve...
C’est par un temps splendide, ponctué cependant d’un froid hors de saison, que les employés municipaux de
Sherbrooke ont poursuivi hier l’imposant travail de ramassage de la neige dans les rues de la ville. Ils
poursuivront l'opération jusqu’au milieu de la semaine prochaine. Quant au déneigement des rues, il est
terminé depuis mardi. Aucune nouvelle précipitation en vue, aujourd’hui et demain à tout le moins. Et le
mercure, lui, devrait commencer à grimper légèrement.

(57e jour de l’année)

Variable: - 8 à - 21 C
Lever du soleil: 6h31
Coucher du soleil: 17h29
Demain: beau

   
L'«épreuve» prend fin ce matin à

11 h.  
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Technicien/ne réparateur/trice

balance
Code prof: 2165 # 2759797
Lieu: Sherbrooke
Exigences: D.E.C. en électroni-
que, connaissances en mécani-
que, avoir permis de conduire,
dynamique
Fonctions: réparer, ajuster. équi-
librer des balances électroniques
et mécaniques (dans industries et
fermes).

Responsable service à la
clientèle (H/F)
Code prof: 5137 # 2759845
Lieu: Sherbrooke
Exigences: bonnes connaissances
en alimentation saine, excellente
forme physique, bonne présenta-
tion, sens organisation, auto-
nome, posséder aptitudes en cal-
cul
Salaire: 6,75 $ à 7,75 $
Fonctions: accueillir et répondre
aux clients, caisse, enregistrement
transaction informatique, con-
trôle et commande de produit,
préparation de commandes, pro-
motion pour nouveaux membres.

Directeur/trice adjoint/e
Code prof: 5130 # 2759534
Lieu: Sherbrooke
Exigences: Sec. 5 ou DEC en ad-
ministration de préférence, deux
ans expérience duns la vente,
connaissance en relations humai-
nes, habileté avec ordinateur, bi-
lingue
Salaire: 17 000 $/année + selon
compétences
Fonctions: service à la clientèle,
prendre en charge les opérations
quotidiennes, entraînement des
employés, faire les dépôts et au-
tres fonctions connexes.

Chauffeur/euselivreur/euse
Code prof: 9175 # 2759285
Lieu: Sherbrooke
Exigences: bonne connaissance
de la ville. doit fournir son véhi-

cule, fiable. honnête
Salaire: à négocier
Fonctions: travail
pour pharmacie.

de livraison

Veuillez vous présenter à votre
Centre d’emploi du Canada afin
de consulter ces offres sur le ta-
bleau d'affichage ou tél. à Info-
Centre: 564-5970, 564-5983. Une
initiative de La Tribune en colla-
boration avec le centre d'emploi.  
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par jour

(50$ pour les non-abonnés)

Chez l’un des 3 marchands parti-
cipants qui apparaissent dans
l'annonce du samedi et répondez
à la question suivante:
20+16-12x2+8=

LaTribune  

Lo Tribune, Sherbrooie, vendredi 26 février 1993

1 Un élève du Triolet est suspendu pour avoir
sérieusement blessé un de ses camarades
 

Sherbrooke (MR)
 

Un étudiant du Triolet a été sus-
pendu pour avoir blessé un de ses
compagnons d’école. Ce dernier,
un élève du premier cycle, a eu la
mâchoire fracturée et a dû subir
une intervention buccale qui l’a re-
tenu à la maison pendant une se-
maine.

Le directeur du Triolet, M. Gé-

rard Lepage, a révélé que la victime

a été blessée, le 15 janvier, au mo-
ment de monter en autobusà la fin
de l’après-midi, en vue du retour à
domicile.

L’agresseur, un autre adolescent
qui prenait le même véhicule, a
frappé la victime à coups de poing,
lui fracturant la mâchoire.

Le blessé a réintégré l’école cette
semaine. L’agresseur, pour sa part,
a été suspendu pour la durée de la
présente semaine. I! pourra réinté-

grer l’école après la semaine de re-
lâche, congé qui commence cette
fin de semaine et qui se poursuit
jusqu’au 9 mars.

«Pour une telle agression, expli-
que le directeur du Triolet, nous
imposons une suspension d’unese-
maine avec obligation de revenir à
l’école en compagnie des parents.»

M. Lepage a entendu dire que le
père du garçon blessé songe à des
poursuites au civil contre l’agres-

seur.
«Sans vouloir banaliser l’inci-

dent, indique Gérard Lepage, je
tiens à faire remarquer qu’il s’agit
d’un cas exceptionnel.» Depuis six
ans qu’il assume la direction du
Triolet, M. Lepage dit que c’est la
première fois qu’un incident aussi

sérieux se produit.
À ce rythme, le directeur pointe

que la situation n’est pas pire au-
jourd’hui qu’elle ne l’était il y a dix
ans.

 

Lennoxville rend hommage aux bénévoles
u 7Lennoxville (YR)

 

La Commission des sports et des
loisirs de la ville de Lennoxville a
rendu hommage à six citoyens qui
se sont distingués dans des domai-
nes aussi différents queles arts et la
culture, l’éducation, le bénévolat,
les sports, le développement com-

mercial et l’urbanisme.

Il s’agit de la deuxième édition de
l’événement.

Les gagnants et gagnantes de ces
prix, remis à des citoyens de Len-
noxville en reconnaissance de leurs
performances exceptionnelles dans
le domaine du bénévolat, ont reçu
un cadre contenant un certificat de
reconnaissance sur un parchemin
affichant, en arrière-scène, une re-
production imprimée de la peinture
«Les toîts de Lennoxville».
Mme Madelene Allen, écrivain et

présidente du Comité de la biblio-
thèque de Lennoxville, oeuvre de-
puis trois ans à l’organisation de la
bibliothèque municipale. Son tra-
vail inlassable a été reconnu.
Pour sa part, M. Bruce Patton

est un enseignant de longue date à
l’école secondaire Alexander Galt,
de Lennoxville, où il enseigne la
biologie. Il se consacre également à

l’organisation de spectacles.
Les mérites de Mme Cora Lane,

bénévole dans de multiples organis-
mes, ont également été soulignés.
M. lan Breck faisait aussi partie

du groupe, après avoir connu une
année quasi parfaite comme entraî-
neur-chef des Gaiters de l’Univer-
sité Bishop, une équipe qui n’a subi
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qu’une seule défaite au cours de la
saison.

M. Stanley Groves et Mme Glen-
nys Groves, son épouse, ont vu
leurs efforts récompensés, eux qui
ont enjolivé leur établissement
commercial, le Pub Lion d’Or, par
une amélioration importante des
enseignes et une décoration florale
de bon goût.

Enfin, M. Joe Scott, propriétaire
du restaurant MacDonald de Len-
noxville, s’est mérité le prix en ur-
banisme, en raison de l’esthétique
du restaurant et des aménagements
de l'établissement qu’il opère de-

L’incendie du Manhattan
 

Yvon ROUSSEAU Rock Forest
 

Le violent incendie qui a causé
des dommages évalués à environ
50 000 $ au Bar Country Le Man-
hattan, situé au 4756 Boulevard
Bourque, à Rock Forest, dans la
nuit de mercredi à jeudi, est attri-
buable à une main criminelle.
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À ne pas manquer,les textes de:
e

L'Hôpital d'Youville de SherbrookeM

eComité Éthique de|
eRéanimation cardio

eTraitement de la douleur

"Hôpital d’Youville
-vasculaire

51195

En effet, le lieutenant-inspecteur
Michel Richer, du service des in-

cendies de la ville de Sherbrooke,
qui a effeciué des expertises sur les
lieux dans les heures qui ont suivi
l’incendie, en arrive à la conclusion
qu’un accélérant a été utilisé pour
causer ce feu.

Et c’est par chance que l’édifice
n’a pas été complètement détruit.
En effet, ce sont les agents Paquet-

te et Laliberté, de la Sûreté muni-
cipale de Rock Forest, qui ont dé-
couvert l’incendie vers 2h du ma-
tin. L’attention des patrouilleurs,
qui effectuaient leur ronde noctur-
ne sur le Boul. Bourque, a été atti-
rée par la fumée qui se dégageait de
l’édifice. En se rendant sur place,
ils ont vite constaté que le feu ra-

APPUIS: suite de UNE
«Les prochains jours, les pro-

chaines semaines vont .ne permet-
tre d’analyser cela de façon bien ré-
fléchie. Il ne s’agit pas d’une mince

décision. Je dois peser le pouret le
contre, commente Jean Charest.
C’est une décision très lourde de
conséquences.»

Parlant du chef démissionnaire,
Jean Charest a vanté les mérites du
premier ministre Mulroney qui fut
celui qui l’a véritablement lancé
vers les sommets politiques. Brian
Mulroney est celui qui a fait accé-
der le député de Sherbrooke, alors
âgé de 28 ans, au Cabinet.

En 1990, quand Jean Charest a
quitté le cabinet pour avoir parlé à
un juge de l’exclusion d’un athlète
canadien en vue des Jeux Olympi-
ques, Brian Mulroney a appelé le
père de Jean pourl’encourager.

«C’est une affaire que je n’ou-
blierai jamais», se rappelle Jean
Charest, confirmant que les deux

Les bénévolesde Lennoxville avaient rendez-vous à l’hôtel deville de la municipalité hier en fin de journée.

puis l’an dernier et qui contribue à
améliorer l’apparence de Lennox-
ville.

«Cette année, a indiqué M. Mi-
chael Sudlow, président de la Com-
mission des sports et des loisirs et
instigateur de cette soirée de recon-
naissance du travail bénévole, le
prix pour l’héroisme n’a pas été dé-
cerné, faute d’événement permet-
tant de le faire».

Bénévole des plus active
Mme Cora Lane, honorée pour

ses multiples activités bénévoles, a
souligné que l’engagement qu’elle
apprécie le plus est de s’occuper de

est d'origine
vageait l’intérieur de l’immeuble.
Les pompiers de Sherbrooke ont
aussitôt été alertés.

La chienne Vesta
Le lieutenant-inspecteur Michel

Richer a précisé hier, au cours d’un
entretien, qu’il s’est rendu au Bar

Country Le Manhattan, au cours
de la nuit de mercredi à jeudi, en
compagnie de la chienne Labrador

Vesta, un animal spécialement en-
traîné pour déceler la présence
d’accélérants dans un immeublein-
cendié.

«Effectivement, note M. Richer,

un accélérant a été utilisé dans le
bar pour allumer cet incendie».
L’enquête a été confiée à la Sûreté
municipale de Rock Forest.

L'établissement était fermé dans

hommes ont toujours entretenu de
bonnes relations.

Depuis quelques mois au moins,
le nom de Jean Charest est souven-
tes fois mentionné comme un des
plus intéressants candidats à la suc-
cession de Brian Mulroney.

Jean Charest et Kim Campbell.

Michael Wilson et Barbara Mc-
Dougall également, sans oublier

Perrin Beatty.
«C’est très flatteur.»

Mais Jean Charest doit d’abord
mesurer ses appuis, trouver du fi-
nancement. Parce que, qu’on le
veuille ou non, une course à la di-

rection d’un parti politique fédéral
ne se gagne pas qu’avec des prières.

«Il faut que je pense a tout cela,
c’est certain.»

Jean Charest sera de retour à
Sherbrooke aujourd’hui. Mais

avant d’amorcer ses consultations,
il ira patiner avec ses enfants. Il lui

faudra également penser a eux...
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jumeaux de trois ans, une garçon et
une fille, à tous les vendredis, afin

de permettre à la mère d’aller ma-
gasiner. Ayant elle-même donné
naissance à des jumeaux, Mme
Lane comprend bien le besoin de
loisir de la maman.
Mme Lane s’occupe de plus fort

activement de l’Aide communau-
taire, des personnes du troisième
âge, de la campagne de souscrip-
tion de la Société canadienne du
cancer, de la journée Terry Fox, de
la campagne de souscription de

l’hôpital Sherbrooke, en plus de
donner un coup de main à la biblio-
thèque.

criminelle
la soirée qui a précédé l’incendie.
Le bar est la propriété de M. Alain
Pouliot, de Deauville.
Le dommages sont a peine ap-

parents a celui qui circule sur le
Boul. Bourque. lls peuvent étre

aperçus à l’arrière de l’immeuble,
mais le feu a surtout ravagé l’inté-
rieur.
Quelque 18 pompiers, provenant

des casernes numéros |, 3 et 5 de la
brigade des incendies de Sherbroo-
ke, ont combattu l’élément des-
tructeur sous la direction du capi-
taine Gérard Manseau. Le feu, qui
avait atteint l’entretoît, a pu être
assez rapidement maîtrisé par les

sapeurs pour limiter les dommages

à la bâtisse.
L'enquête de la police de Rock

Forest a été amorcée hier.

Campbell
talonnerait
Chrétien

Montréal (PC)

A: Kim Campbell comme lea-

 

 

der, le Parti conservateur au-
rait sérieusement chauffé le

Parti libéral si des élections avaient
lieu cete semaine, révèle un son-
dage Gallup. Selon cette enquête,
Mme Campbell est la seule person-

ne, parmi les candidats probables à
la succession de Brian Mulroney,

qui aurait permis aux conserva-
teurs d’effectuer une remontée im-
portante.

Avec Jean Charest comme lea-
der, le Parti conservateur n’aurait
pas fait mieux que les récents son-
dages en terme de pourcentage du
vote national, Mais il aurait été
plus fort au Québec, recueillant 42

pour cent du vote contre 31 pour
cent pour les libéraux et 22 pour
cent pour le Bloc québécois. Ail-
leurs au Canada, sous Jean Cha-

rest, les conservateurs auraient été
écrabouillés.

Mercredi, le jour mêmede l’an-
nonce du départ de M. Mulroney,
la maison de sondage a interrogé

1153 Canadiens, dont 356 Québé-
cois, sur leurs intentions de vote
dans l’éventualité où le Parti con-
servateur serait dirigé par Perrin
Beatty, Kim Campbell, Jean Cha-
res, Barbara McDougall ou Mi-
chael Wilson. Les résulats natio-
naux obtenus par un tel sondage
sont précis à 3,1 pour cent près
dans 19 cas sur 20.

Si l’on ne tient compte que des
personne qui ont révélé leurs inten-
tions, avec Kim Campbell comme
chef les conservateurs auraient re-
cueilli 37 pour cent du vote, contre
39 pour cent pour les libéraux et 14
pour cent pour le NPD.

METEO
Montréal (PC)
 

Situation générale pour le Québec et la vallée 3:
"Outaouais émise por le centre météorologique 5.
Québec d'Environnement Conoda à 16 h 3
eudi 25 février 1993.

Beau et moins froid.
Aujourd'hui, une crête de note gression & 1.

temps ensoleillé.
lemain samedi, cette Crète persistero sur nos ‘e-

ons avec du temps ensoleillé saut sur les régions =.
nord où une autre faible perturbation apportera que-

me: 48

ques nuages. Les températures, bien que froides pc %
a saison,se rapprocheront des normales.

Trois-Rivières, Drummondville, Qué.
bec, Estrie, Beauce: nuageux avec éclaircies =
matin. Dégagement parla suite. Mox. de moins 8
moins !!. Demain somedi: ensoleillé. Min. près se 4
moins 2*. Mox. près de moins9.

Laurentides, Ottawa, Hull, Cornwall,
Montréal: ciel variable ie matin. Dégagement nor
ia suite. Max. près de moins 8. Demain: ensoie, =.
Min. près de moins 18. Max. près de moins B.

Pontiac, Gatineau et Lièvre: dégagerer-
ie matin. Mox. près de moins 9. Demain: ensolei'é
Min. près de moins 20. Max. près de moins 8.

Loc-Saint-Jean, Saguenay, La Tuque,
réserve faunique des Laurentides: nuage.»
avec éclaircies et quelques flocons. Dégagement en
après-midi. Mox. près de moins 10. Vents de 15 à 30
km/h. Demain: ennuagement. Min. près de moins 23.
Max. près de moins 1.

Charlevoix, Rivière-du-Loup, Rimouski,
Matapédia, Sainte-Anne des monts, parc
de la Gaspésie, Forillon: ennuagement 16! =
matin suivi de quelques flocons. Dégagement er
après-midi. Max. près de moins 10. Vents de 15 à 3ù
km/h. Demain: ensoleillé avec passages nuageux.
Min, près de moins 18. Mox. prés de moins ! |.

Gaspé:ensoleillé avec passages nuageux le me-
fin. Ennuagement pario suite. Mox. près de moins 9.
Demain: ensoleillé. Min. près de moins 18. Max. pres
de moins 10.

Abitibi, Témiscamingue: ensoleilé. Max.
pres de moins 10. Demain: ciel variable. Min. présde
moins 20. Max. présde moins 9.

Baie-Comeau, Sept-iles, Basse Côte-
Nord, Anticosti: ennuagement tôt le matin suivi de
quelques flocons. Dégagementle soir. Mox. près de
moins 10. Vents de 20 à 40 km/h. Demain: ensoleillé.
Min. près de moins 20. Max. près de moins !0.

Versle sud
Acapulco 22 30 Barbade
Bermudes 15 22 Brownsville
Daytona Beach 06 16 Honolulu
Kingston 25 3! lo Havone
Las Vegas 05 14 Los Angeles
Mexico 13 25 Miomi Beach
Myrtle Beach =-1 11 Nassau
Ofande 09 19 Palm Springs
Reno -4 02 Son Juan

10 21 TrinidedTampa
West Palm Beach 17 23
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D Les contribuables du secteur rural retiennent leur premier paiement
 

Michel MORIN Ascot

)le mot d’ordre de I’As-
sociation des résidents ruraux
d’Ascot d’inciter les contri-

buables du secteur rurala retenir le
premier versement de leurs taxes
municipales, la municipalité d’As-
cot est contrainte de contracter un
emprunt temporaire de 300 000 $
pour poursuivre la gestion couran-
te des affaires municipales.

 

Cette décision du conseil muni-
cipal, présidé par le maire Robert
Pouliot, est devenue nécessaire
parce que les résidents du secteur
rural, qui contestent le dernier bud-
get municipal, respectent ce mot
d’ordre et refusent de verser le pre-
mier versement de leurs comptes de
taxes, lequel est exigible le 26 fé-
vrier, soit aujourd’hui même.

Constant Mercier, porte-parole
de l’Association des résidents ru-
raux, explique que cette décision
devrait faire réfléchir l’administra-

tion municipale.
«Nous avons demandé à nos ci-

toyens de retenir leur premier ver-
sement jusqu’au 30 avril, date pré-
vue pour le deuxième versement
des taxes municipales, précise M.
Mercier. Il s’agit là d’un moyen
d'action entrepris pour forcer le
conseil municipal à nous enten-
dre.»

Et commela municipalité d’As-
cot a contracté cet emprunt, force
est de constater que la solution
mise de l’avant par l'Association

des résidents ruraux porte fruit.
Cet emprunt témoigne également
de l’inexistence d’une marge de
manoeuvre à la municipalité d’As-
cot, elle qui ne possède manifes-
tement pas les réserves financières
voulues pour faire face à un man-

que à gagner.

Comité tripartite accordé
Qui plus est, l’administration

municipale d’Ascot s’est rendue à

une demande des résidents ruraux
qui ont exigé la formation d’un

comité tripartite afin de trouver

certaines pistes de solution aux
problèmes vécus par les contribua-
bles du secteur rural.

La composition de ce vomute de-
vrait être connue la semaine pro-
chaine. L'Association des résidents
ruraux avait recommandé de dési-

gner deux contribuables du secteur
urbain, deux du secteur rural, un
conseiller de chacune des deux en-
tités d’Ascot, en plus de la présence

du maire Pouliot.
De son côte, la proposition de la

A3

prunte 300 000 $ pour des taxes impayées

municipalité d'Ascor diffère quel-
que peu, en cela qu'elle recomman-
de de compter deux conseillers mu-
nicipaux de chacun des secteurs ur-

bain et rural.
«Le mandat de ve comite consis-

tera à analyser tous les aspects du
dernier budget et tenter de trouver

des solutions qui sauraient satisfai-
re les contribuables du secteur ru-
ral, ajoute Constant Mercier. H y à
sûrement moyen de vivre de façon
décente dans cette municipalité et
ve, pour lus deux entités.»
 

 

Yvon ROUSSEAU Sherbrooke
 

péré la majeure partie du bu-
tin provenant d’un vol par ef-

fraction perpétré dans la nuit de
dimanche à lundi dans une rési-
dence cossue de la rue Massawip-
pi, à North Hatley, au cours de
trois perquisitions effectuées
dans des résidences de Sherbroo-
ke, en début de soirée mercredi.
Au cours de l’opération, à la-

quelle participaient quelque 25
policiers du détachement de Coa-
ticook de la Sûreté du Québecet
quelques policiers du quartier gé-
néral de la SQ à Sherbrooke,

trois hommes et une femme ont
été appréhendés.

Trois individus ont été tra-

|: Sûreté du Québec a récu-

duits hier devant le juge Michel
Beauchemin de la Cour du Qué-
bec en rapport avec cette affaire
et un quatrième doit comparaître
aujourd’hui.

Claude Charland, âgé de 38

ans, de Sherbrooke, qui est dé-
fendu par Me Jean Leblanc, a pu
reprendre sa liberté provisoire en
attendant d’étre jugé sur des ac-
cusations de complot et de vol
par effraction par le biais de la
complicité.

11 a dii souscrire un engage-
ment de garder la paix, se sou-
mettre a un couvre-feu, ne pas
retourner a North Hatley et de ne

pas communiquer avec les autres

accusés.
Les frères Pascal et Francis

Jean, âgés de 25 et 23 ans, qui
sont représentés par Me Conrad
 

Pascal Jean  
   
David Beaudoin

Chapdelaine, subiront leur en-
quête en cautionnement aujour-

d’hui.
Le procureur Charles Crépeau

s’était opposé à leur élargisse-
ment.

Pascal Jean est inculpé de

complot, vol par effraction et re-
cel tandis que Francis Jean devra
répondre de complot.

Francis Jean avait été inter-
pellé à sa sortie du bloc cellulaire
du palais de justice hier après-
midi après avoir été relevé d’un
défaut mandat dans une autre af-
faire de voies de fait remontant à
l’automne 91.

Deplus, au cours de cette per-
quisition, les policiers ont décou-
vert et saisi une importante
quantité de drogue.

Trois domiciles visités
L’opération a débuté vers

18 h mercredi. La série des per-
quisitions a conduit les policiers
successivement sur le boulevard
Alexandre et par la suite dans les
rues Bourque et Belvédère Sud.

Sur le boulevard Alexandre,
les policiers ont retrouvé au
moins les deux tiers des objets
volés à North Hatley et plus par-
ticulièrement des bijoux, unecol-
lection d’argent, des outils et te-
nez-vous bien, un système d’alar-

me qui provenait sans aucun
doute de la résidence cambriolée
à North Hatley. Lors de cette vi-
site, les policiers ont procédé à
l’arrestation de Pascal Jean.

La visite dans la rue Bourque
ne devait pas s’avérer moins
fructueuse. En effet, les policiers
y ont trouvé seulement une faible
partie des objets volés dans la ré-
sidence de la rue Massawippi,
mais ils ont parailleurs trouvéet
saisi 36 grammes de cocaïne,

ver

D La police réussit trois perquisitions et arrête quatre personnes pour solutionner le cambriolage de N
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La Sûreté du Québec a récupéré la quasi-totalité des bijoux et autres

Presque tout le butin du vol de 150 000 $ est récupéré
orth Hatley
 "see T

 

 

 
 

objets volés dans une résidence de North Hatley, en début de semaine, à
la suite de trois perquisitions effectuées à Sherbrooke. L'agent Tom
McConnell exhibe une partie du butin volé.

d’une valeur de 16 000 $ sur le
marché clandestin, 280 pilules
Acide évaluées à 1400 $ et 14

grammes de haschich représen-
tant une sommede 300 $. La Sû-
reté du Québec y a procédé à
l’arrestation de David Beaudoin,

âgé de 20 ans.
Défendu par Me Jean Coutu-

re, Beaudoin devra aussi revenir

devant la cour aujourd’hui pour

répondre de trafic de stupéfiants.
Enfin, rue Belvédère Sud, les

policiers ont procédé à l’interpel-
lation d’une femme de 20 ans et
d’un homme, qui ont été inter-
rogés.
A cet endroit, la Sûreté du

Québec a trouvé quelques bijoux
qui provenaient du vol de North

Hatley. «La quasi-totalité des
objets volés à North Hatley ont

été récupérés», note l’agent d'in-
formation Tom McConnell.

Le responsable de l'informa-
tion à la division de l’Estrie de la
Sûreté du Québec a également

précisé que la dame victime du
vol de la rue Massawippi n’était
pas assurée. Cettc dernière sc
trouve présentement en vacances
dans le sud et c’est sa fille qui a

découvert le méfait, lundi matin.  
 

La Fondation Mgr Fortier a atteint son objecti
 

Michel RONDEAU Sherbrooke
 

tion Mgr Fortier a dépassé son
L: campagne 1992 de la Fonda-

objectif de 200 000 $ en toute

dernière minute,
205 530 $.

C’est ce qu’a révélé, hier, le pré-
sident de la Fondation, M. Marcel

Simoneau.
«La Fondation se réjouit des ré-

pour atteindre sultats de la campagne 1992. Au 31
octobre, elle avait recueilli 179 305
$. Rien ne laissait présager que
l’objectif serait atteint. Comptant

sur la générosité remarquable de la
population, des membres du clergé

Une méprise empêche l’aide de Centraide
à la Ligue des droits et libertés de l’Estrie
 

Sherbrooke (FG)
 

libertés, section Estrie, ne peut
figurer parmi les organismes

subventionnés par Centraide-Estrie

comme ayant vu son «numéro

d’oeuvre de charité» révoqué par

Revenu-Canada, pour la simple

raison que ce groupe n’a jamais eu

un tel permis.

La méprise, selon André Roux,

lL nom de la Ligue des droits et

coordonnateur de la Ligue, vient

du fait que Revenu-Canada a con-

sidéré le chapitre estrien avec la
maison-mère, à Montréal, dont
l’autorisation a effectivement été
révoquée, il y a environ 10 ans.

«Or, rajoute M. Roux, nous

sommes deux entités juridiques
bien différentes. La Ligue des
droits et libertés, section Estrie,

possède sa propre charte. Nous ne
sommes pas concernés par la révo-
cation de la Ligue, chapitre provin-

cial.»

Par ailleurs, des représentants

de la Ligue des droits et libertés
pourraient bien assister a la ren-
contre dont faisait état, en début de
semaine, le député-ministre Jean

Charest, et qui semble s’organiser
pour bientôt. «Dépendant des in-
formations, on pourrait ensuite
placer une demande à Revenu-Ca-

nada pour obtenir notre numéro
d’oeuvre charitable, mais on ne se
fait pas trop d’illusion compte tenu

de la nature de notre organisme», a

résumé André Roux.

et des communautés religieuses,
nousleur avonssollicité un deuxiè-
me effort. C’est leur appui indéfec-
tible qui a permis de recueillir les

205 530 $.»
M. Simoneau indiquequeles dé-

boursés de la campagne se sont éle-
vés à 27 137 $, comparativement à
29 300 l’année précédente.

Depuis 1980, conformément aux
statuts de la Charte de la Fonda-
tion, les dons souscrits sont conser-

vés à 100 pourcent. Seuls les inté-
rêts peuvent être utilisés. Le capital
ainsi accumulé au 31 décembre
1992 se chiffre à 2,6 millions $.

En 1993, la Fondation remettra

un montant de 220 500 $ au Dio-

cèse, pour le financement des Ser-
vices de la pastorale. «L'argent ne
sert jamais à des fins matérielles»,
souligne M. Simoneau, et, «comme

par le passé, aucun salaire n’est
versé aux administrateurs, dont la

disponibilité et le bénévolat méri-
tent d’être mentionnés».

La campagne de 1992 de lo
Fondation Mgr Fortier a rapporté
205 530 $, se réjouit le président
de la Fondation, Marcel Simoneau.

  

  

f de 200 000 $
Les sommes versées par la Fon-

dation vont, entre autres, à l’Edu-
cation de la foi, au Service de la ps-
torale sociale, au Service à la famil-
le, au Service de préparation du
mariage, à la Pastorale Jeunesse, à
la Pastorale missionnaire ct à la

Condition des femmes en Église.
Depuis 1991, a souligné le pré-

sident, la Fondation verse mainte-
nant des sommes supérieures aux
montants recueillis pendant la cam-
pagne annuelle.

Ce sera cette année la 14e cam-
pagne de la Fondation. Elle se dé-

roulera du 28 février au 14 mars
1993.

 

 

 

 
 

 

Le télévangéliste Pierre Lacroix reprend

l’antenne à partir de lundi à Sherbrooke
 

Jacynthe NADEAU

Ac et blanchi par la
Cour d’appel des accusa-
tions de grossiére indécence

qui pesaient contre lui, le télé-
vangéliste Pierre Lacroix a bel et
bien fait le deuil de sa réputa-
tion, mais ses démêlés avec la

justice, il a choisi d’en profiter et
d’en faire profiter ses fidèles.

Dès lundi, son émission de té-
lévangélisation «Crois seule-
ment» reprend l’antenne à Sher-
brooke sur le réseau Quatre-Sai-
sons.

Mais c’est à la 925e émission
dela série depuis la fin du procès
qu'auront droit les téléspecta-

Sherbrooke
 

Le télévangéliste Pierre Lacroix
eHectue un retour sur la scène

sherbrookoise avec la diffusion de
son émission «Crois seulement» au
réseau Quatre-Saisons.

teurs sherbrookois, note M. La-’
croix, puisque son émission n’a
été interrompue que pendant
onze mois dansles autres régions
du Québec, en 1988.

De passage à Sherbrookehier,

le télévangéliste a d’ailleurs ré-
vélé que son émission atteint des

cotes d’écoute jamais vues de-
puis le procès.

Épreuve douloureuse
«Les exemples sont plus mor-

‘dants, plus enracinés... Les gens
ne voient plus le gourou, la ve-

dette. Ils voient en moi l’homme
qui est passé au travers», lance-
t-il pour expliquer ce regain de
popularité.

«Car j'ai eu le coeur cassé par
cette histoire. Comme un coeur
de cristal dont il faut recoller les
morceaux. Je n'ai plus besoin

de beaucoup de notes ou de lire
beaucoup de livres, je n’ai qu’à
regarder ma vie.»

Ironiquement, «Crois seule-

ment» reprend l’antenne à Sher-

brooke sous le thème du pardon.
Comment pardonner quand on a
été blessé très profondément,

précise M. Lacroix.
Difficile cependant de savoir

si lui a pardonné. «Ça attaque
l’orgueil. la vie, les rêves, mais

c'est bon de vivre la décroissance
positive... Ca m’a fait creuser
des choses. Ca m’a fait découvrir
de belle choses. Ca demeure unc
belle expérience», soutient-il.

Mais la blessure n’est pas to-
talement guérie. «C’est encore

là. Comme une peine d’amour…
Y'a des phrases qui réveillent en-

core la souffrance, Mais j'ai ap-
pris à me protéger. Je sais éviter
les coups plus qu'avant, et je fais
plus attention à ma santé émoti-
ve.»

Seule concession à cette triste
affaire, Pierre Lacroix a dû cou-
per dans les apparitions publi-
ques, pour éviter les lourdes
charges émotives qui y sont as-

sociées et qui lui causent des pro-
blèmes de santé.

Encore quelques-unes, à l’oc-
casion, mais il se concentre sur-
tout sur «Crois seulement», et
prépare des messages qu’il livre
parle biais de cassettes ou de ser-
vices téléphoniques.

Quelques livres sont ébale-
ment en préparation dont un,
«Malgré tout, la joie», qui pour-
rait paraître cette année, et qui

relate le cheminement de Pierre
Lacroix dans toute cette histoire.

«II n’y a pas un peuple qui a le
goût de s’éloigner vraiment de la
chose spirituelle, lance-t-il pour
justifier ses efforis. On cherche
tous un sens à la vie intérieure, à
la vie invisible et à la vie après la
mort. Comme les racines cher-
chent Peau...»

Dans la région, «Crois scu-
lement» prendra l’antenne au ré-

seau Quatre-Saisons, du lundi au
jeudi, de 11 h 45 à 12 h 00.  
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Et maintenant?...

 

Roch BILODEAU

J annonce de la démission de M. Mulroney en a réjouiplusieurs, mais le Ca-

| nadaest toujours aux prises avec les mêmes problèmes. Voilà la triste et sim-

nie réalité.

D'accord,la course au leadership conservateur est extrêmement importante. Parce

ce quele vainqueur sera premier ministre au moins pour quelque temps, et que de

toutes manières,le Parti conservateur constitue une force politique majeure pres-

que partout au pays. Si elle n’attirait pas l’attention,il faudrait se poser de sérieu-

ses questions sur la santé de notre démocratie.

Maisl'attente sera longue. Pour le congrès au leadership, on parle de la mi-juin,

tandis que les élections,elles, n’auraient pas lieu avant l’automne, dit-on. M. Mul-

roney demeurera donc aux commandes pendantplus de trois mois, et ce, au coeur

d’une compétition interne qui pourrait être féroce. Parailleurs, le nouveauchef et

premier ministre aura quatre ou cinq mois pourse préparer au défi électoral.

Au bout du compte,cela signifie que le parti gouvernemental sera préoccupéparle

renouvellement de son leadership et sa réélection pendant peut-être huit ou neuf

mois.

La question: durant ce temps, qui dirigera le pays, et comment?

Oui, car le danger de flottementest évident. Bien sûr, on ne peut pas penser que

Brian Mulroney va sciemmentnégliger la gestion fédérale mêmes’il a décidé de

l'abandonner. Mais, après neuftrès dures années au pouvoir et avec un change-

mentde garde à l’horizon, avouonsque les quatre prochains moisrisquent de lui

sembler bien lourds.

Etles candidats à sa succession, comments’acquitteront-ils de leur tâches ministé-

rielles? Il y a au moins six noms hypothétiquementen lice présentement,tous des

ministres importants: d’ici à l’automne prochain, est-ce leurintérêt personnel et

partisan ou celui du pays qu’ils défendront en priorité?

Bien entendu,l’inquiétudeserait moins grandesi nos difficultés étaient moins gra-

ves. Mais il y a cet épouvantable déficit et nos terribles faiblesses économiques. Le

Canada ne peut pas se payerle luxe d’un gouvernementsansvéritable premier mi-

nistre, sans véritable Cabinet. Si les marchés monétaire et financier en arrivaient à

cette perception, nous devrionstous en payerle prix.

C’est en grande partie parce qu’on déplorait son manque de leadership que Brian

Mulroney s’en va; il ne faudrait tout de même pas aggraver une situation déjà dé-

sastreuse. Au cours des prochains mois, les conservateurs aurontl’occasion de dé-

montrer s‘ils ont autantà coeurle sort des Canadiens que celui de leur parti. On

verra.
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Michel DOLBEC et Marie TISON (PC)
 

n’a eu aucun écho dans les mi-
lieux gouvernementaux fran-

çais, hier. Les seules réactions sont
venues de la presse, qui ne s’est pas

montrée particulièrement étonnée
par la décision du «p'tit gars de
Baie Comeau au menton proémi-

nent», ce «mal-aimé» usé par la

crise économique et le «syndrome
québécois».

Comme cela se produit généra-
lement pour les affaires canadien-
nes, c’est le quotidien Le Monde
qui a accordé le plus d’importance
au départ de M. Mulroney. Dans
son analyse quotidienne en premiè-

re page, le journal rend hommage
au premier ministre canadien au-
quel «on ne pourra pas reprocher
(...) d’avoir manqué de courage

tout au long de ses huit années de
pouvoir».

«L'Histoire sera peut-être moins

sévère avec le p’lit gars de Baie
Comeau au menton proéminent
que nele sont actuellement ses con-
citoyens», croit Le Monde, qui ex-
plique que les Canadiens n’ont vu

jusqu'ici que les conséquences né-
gatives de l’accord de libre-échan-
ge. Pourtant, estime le journal, «le
Canada est maintenant mieux armé
pour renouer avec la croissance, ti-
midement annoncée pour cette an-

née».

Le Monde souligne évidemment

quele rejet de l’entente de Charlot-
tetown a joué dans la décision de
Brian Mulroney, qui «y a vu à juste
titre un échec personnel».

Rappelant par ailleurs que le
chef conservateur avait remonté
«spectaculairement la pente» et

L démission de Brian Mulroney
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nenoteici pour vous:en principe, comple tenu que vous quittez
volontairement votre emploi, vousn'avez pos droità l'assurance-
chômage. Par contre,i serait sans doute assez fuile de démontrer que
vous subissiez un «harcèlement» incessant depuis quelque temps..
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Réforme de l’assurance-chômage:
les évêques du Québec sont contre
M.Bernard Valcourt
Ministre de l’Emploi
et de l’Immigration

tenue le jeudi 18 février der-
nier, nous avons exprimé notre

inquiétude au sujet du projet de loi
C-113 portant sur des modifications
au programme d’assurance-cho-
mage.

Le nouveau projet de loi ne
nous apparaît pas répondre aux be-
soins d’une population appauvrie
par le manque d'emplois, ni appor-
ter de changements valables à un
mécanisme de protection économi-
que et sociale absolument néces-
saire dans les circonstances actuel-
les. 11 constitue plutôt un
affaiblissement de l'assurance-chô-
mage au moment où il y a plus de
chômeurs et de chômeuses que ja-
mais.

En tant que membres du Co-
mité des affaires sociales de l’As-
semblée des évêques du Québec,
nous voulons manifester notre op-
position à ce projet de loi et notre
solidarité avec la masse des chô-
meuses et des chômeurs qui reven-
diquent une loi plus juste et plus
équitable à l’égard des personnes
atteintes par la récession, la ferme-
ture des usines et la perte d’em-
plois.

Nouscroyons que les personnes

Le de notre dernière réunion

qui sont en chômage portent suffi-
sammentle fardeau de la crise éco-
nomique et que le gouvernement
devrait plutôt «s'employer» à proté-
ger sa population démunie et à pré-
parer une relance des emplois qui
valoriserait les ressources humaines
du pays.

_ Lasituation actuelle est grave et
invite à des efforts de concertation.

Nous souhaitons ardemment que lu
décision de votre gouvernement
s'oriente vers un développement
économique qui ralliera les forces
vives de la population.

Le Comité des affaires sociales de
PAssemblée des évéques du Québec

Pierre Morissette, président
Evéque de Baie-Comeau

L'appel des enfants
Madame Monique Vézina
Ministre aux Relations extérieures

e tiens tout d’abord à vous féli-
| citer pour votre retour au poste

de ministre aux Relations exté-
rieures.

Cette lettre a également pour
but d’attirer votre attention sur les
coupures budgétaires que votre col-
lègue, M. Mazankowski a appor-
tées, en décembre dernier, au bud-
get d'aide publique au
développement.

11 semble difficile dans cette op-
tique, de pouvoir jamais atteindre
les objectifs fixés lors du Sommet
mondial pour les enfants en 1989.
Quarante mille enfants meurent en-
core chaque jour de maladies que

l'on pourrait prévenir facilement, Il
est louable de s'occuper des enfants
somaliens. mais l’attention médiati-
que que monopolise l'opération
«Rendre espoir» ne doit pas nous
faire oublier les autres régions du
monde où sévit la pauvreté absolue.

Il est plus que jamais nécessaire
de diriger l’aide aux pays en déve-
loppement, de façon à s'attaquer à
l’assouvissement des besoins fonda-
mentaux des enfants du monde, tel
que le prônait l’énoncé politique de
l’'ACDI en 1988, Partageons notre
avenir.

Je suis sûr que vous ferez tout cc
qui est en votre pouvoir pour que
l’appel que les cnfants du monde
nous lancent ne soit pas ignoré.

Éric Tardit

 

  
 

gardé le pouvoir en 1988, le journal

mentionne qu’«un tel miracle eût
été fort improbable cette année».

En revanche, avec un candidat

bilingue ct ouvert aux revendica-

tions autonomistes du Québec, le
Parti conservateur pourra peut-être
espérer sortir victorieux des pro-
chaines élections, croit Le Monde,
qui souligne que «la chance de l’in-
téressé» sera d’avoir en face de lui
Jean Chrétien et Audrey McLau-
ghlin, «dont les personnalités ne
suscitent pas l’enthousiasme».

+ x *

Le quotidien Le Figaro attribue
de son côté à «l’effet Clinton» le
départ de Brian Mulroney, victime

«comme George Bush» de la crise
économique et sur qui «se cristali-
saient toutes les frustrations du
pays». Le journal souligne que le

premier ministre canadien a sur-
tout été usé par le «syndrome qué-
bécois», incapable qu’il a été de ré-
soudre le «problème constitution-
nel d’une confédération menacée
d’éclatement depuis des décen-
nies».

L’envoyé spécial du Figaro
constate par ailleurs que le départ
de M. Mulroney annonce un «re-
nouvellement profond du paysage
politique» et prédit lui aussi queles
libéraux du «contesté» Jean Chré-
tien pourraient avoir du «fil à re-
tordre» face aux deux prétendants
que sont Michael Wilson et Kim
Campbell.

x x x

Si le quotidien conservateur a vu
dans la démission de M. Mulroney
un «coup de théâtre», Libération
estime au contraire que son «sort

était scellé» depuis son échec au ré-
férendum d’octobre.

Dans un article intitulé «Brian

Mulroney, la démission de guerre
lasse», le journal rappelle que «ce
petit frère de Reagan et thatchériste
convaincu» était devenu le premier
ministre le plus impopulaire de
l’Histoire du Canada et «le princi-
pal handicap des conservateurs,
qui peuvent désormais espérer gar-
der le pouvoir».

Dansles milieux officiels, on n’a
pas réagi au départ de M. Muiro-
ney. La présidence, le gouverne-

ment et les Affaires étrangères
n’ont pas jugé oppotun de com-
menter une décision qui reste pour
l'instant un «événement de politi-

queintérieure canadienne».

Aux États-Unis
Selon le Wall Street Journal, les

Canadiens pourraient fort bien re-
gretter le départ du premier minis-
tre Brian Mulroney.

«M. Mulroney était prêt à aller à

contre-courant des pensées à la
mode dans les milieux canadiens et
à prendre des décisions difficiles
qui se sont révélées profitables, in-
dique le prestigieux journal finan-
cier dans son éditorial d'hier. En
particulier, l’Accord de libre-
échange qu'il a négocié avec les
États-Unis a été un bienfait éco-
nomique pour les deux pays.»

Les importants journaux amé-

ricains ont fait état du départ du

premier ministre canadien hier,
souvent en première page.

Le Wall Street Journal soutient
que le président américain Bill
Clinton pourrait apprendre de son
voisin du Nord, notamment lors-
qu'il s'agit d’effectuer de véritables
coupures dans l’appareil gouver-
nemental.

Le quotidien financier rappelle
que le Canada a privatisé toutes les
entreprises de la Couronne dansle
domaine du pétrole, de l’aviation
et du gaz naturel, et fait remarquer
que le Canada affecte maintenant
une plus petite partie de son pro-

duit national brut aux dépenses fé-

dérales, si on ne tient pas compte
des intérêts sur la dette.

Le Wall Street Journal ajoute
cependant que le président Clinton
devrait prendre en considération ce
qu’il en a coûté au premier ministre
canadien lorsqu'il a imposé une
nouvelle taxe nationale de vente,

avant de l’imiter.
«M. Mulroney est tombé dans

un vieux piège en augmentant les
impôts, ce qui a contribué à sa per-
te», indique le quotidien dans son
éditorial.

Dans l’article qu’il consacre au
départ du premier ministre, le Wall

Street Journalcite des analystes qui
estiment qu’un gouvernement li-
béral ne gouvernerait pas le pays
d’une façon vraiment différente de

celle des conservateurs.
11 mentionnne cependant que le

départ du premier ministre cana-
dien inquiète le Mexique, qui a le
plus à perdre si l'Accord de libre-
échange nord-américain (ALENA)
ne devenait pas réalité.

* x x

Dans son éditorial, le New York
Times soutient cependant que le dé-
part de M. Mulroncy ne devrait pas
affecter l’entente. Il explique que le
premier ministre veillera probable-
ment à la faire ratifier au Parle-
ment avant son départ.

Le New York Times affirme
aussi que la démission de M. Mul-
roney, «un bon ami des États-Unis,

resse francaise et américaine
un proche allié dans les dossiers in-

ternationaux et un important par-
tenaire dans la lutte aux barrières

commerciales», ne devrait pas mo-
difier les relations canado-améri-
caines.

* * *

Ce n’est pas l’opinion du USA
Today. Selon le quotidien national,
le départ de M. Mulroney marque
la fin d’une ère dans les relations
canado-américaines, et brise un
nouveau maillon dans la solide

chaîne conservatrice qui liait le Ca-
nada, les États-Unis et la Grande-
Bretagne.

Cetie chaîne se composait de M.

Mulroney, du président américain
Ronald Reagan et du premier mi-
nisire britannique Mme Margaret
Thatcher. Les conservateurs Geor-
ge Bush et John Major ont pris la
relève au cours des années, mais
l’élection de Bill Clinton a porté un
premier coup solide à cette chaîne,
un coup qui peut avoir hâté la chu-

te du premier ministre canadien.

* * *

Le Los Angeles Times indique
aussi que ce départ marque la fin
d’une ère, et constitue probable-
ment une étape importante dans le
renversement de l'idéologie conser-
vatrice en Amérique du Nord.

L'important quotidien souligne
que M. Mulroney, bien qu’impo-
pulaire dans son propre pays, à
constitué un allié loyal et un ami
pour les Etats-Unis, surtout lors de
la Guerre du Golfe. «Il reste à voir
si le prochain premier ministre sera
aussi amical et conciliant envers
Washington», indique le quoti-
dien.
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Plusieurs cas de rage rapp
 

Gérald PRINCE Drummondville

Alors que la lutte à la méningite
n’est pas encore terminée, voilà
qu’une nouvelle maladie. infectieu-
se fait son apparition dans la ré-
gion, la rage.

A la différence de la méningite,
la rage se transmet par les animaux
sauvages et domestiques; si elle at-
teint les humains, elle peut être fa-
tale, si elle n’est pas traitée rapi-
dement.

«Il ne s’agit pasde faire paniquer
la population, mais de la sensibili-

ser et de lui fournir des précautions
simples pour réduire sa propaga-

tion», affirme le Dr Françoise Ga-
gnon, vétérinaire d’Agriculture Ca-
nada, en poste à Drummondville.

«Bien qu’aucun cas de rage hu-

maine n’a été rapporté au Québec
depuis 1985 jusqu’à maintenant, il
y a lieu d’être vigilant et de prendre
toutes les mesures préventives né-

cessaires pour prévenir les contacts
avec un animal enragé ou soupçon-
né de l’être», confie le Dr France

Janelle, médecin responsable en
maladies infectieuses au Départe-
ment de santé communautaire de
l’Hôpital Ste-Croix.

12 cas
Alors que la rage animale était

inexistante en région depuis une
quinzaine d’années, le Dr Gagnon

Le président
économique
Christian ROY

 

Coaticook
 

Pour des raisons d’éthique pro-

fessionnelle, le président de la Cor-
poration de développement éco-

nomique régionale de Coaticook,
Émile-R. Provencher, démission-

nera de son poste sous peu. L’an-
nonce sera officialisée lors de la
prochaine assemblée générale an-
nuelle de l’organisme, laquelle se

tiendra le 9 mars.

 

Dr Françoise Gagnon

a répertorié 72 cas, dont 49 posi-
tifs, dans les anciens comtés fédé-
raux de Bagot, Drummond et Ya-
maska, en moins de cinq mois, du
29 septembre au 19 février.

Sur ces 72 cas, 50 ont été décou-
veris sur des renards, 3 sur des

mouffettes, 10 sur des chiens, 4 sur
des chats, 4 sur des bovins et un sur
un lapin. Ailleurs, on a signalé des

cas sur d’autres mammifères, com-
me des chauves-souris et des ratons
laveurs.

Toutes les personnes qui ont été
directement en contact avec des
animaux enragés ont été référés au
DSC: sur les 35 personnes impli-
quées, 26 on reçu une injection
d’immunoglobulines et la série de
cinq vaccins contre la rage.
Le Dr Janelle a eu connaissance

du cas d’unefillette qui a pris dans
ses bras un petit chat errant: elle a
été mordueet reféréé au DSC. Le
chat était atteint de rage et la fillet-
te a été vaccinée préventivement.
Les vaccins contre la rage, après
une morsure, sont très efficaces, ce

qui n’oblige pas les autorités à en-
treprendre des mesures préventives
de vaccination, comme pour la mé-

ningite. Cependant, les personnesà
risques, commeles gens quitravail-
lent dans descliniques vétérinaires,
sont invités à se faire vacciner sans
avoir été en contact avec des ani-
maux enragés.

Chien de ferme

Le Dr Gagnon signale un autre
cas: un chien de ferme a été mordu
par un renard à la suite d’un af-
frontement. Le renard est disparu,

mais le chien a été conduit chez le
vétérinaire. Même si on lui a ad-
ministré des vaccins contre la rage,
il est mort quelques jours après.
Quant aux membres de la famille,
ils ont été vaccinés et se portent

bien.

Lo Tribune, Sherbrooke. vendredi Zo février !X:

 

Dr France Janelle

Selon ce qu'en sait le Dr Ga-
gnon, la rage qui commenceà sévir
dans Drummond, présentement
dansle secteur de St-Guillaume, St-
Bonaventure et jusqu’à Pierreville,

est apparue d’abord au sud de
Montréal, dans Huntingdon, en
provenance des Etats américains
du Nord. Elle a progressé en direc-
tion ouest vers Iberville, Saint-

Hyacinthe et Pierreville en suivant
la rive sud du St-Laurent. Deux cas
isolés ont été signalés, l’un à L’A-

de la Corporation de développement
régionale de Coaticook démissionne

La réforme Ryan transférant
l’entretien de la majorité des routes
aux municipalités, à partir du ler
avril prochain, a placé le président
Provencher dans une situation dé-
licate. Lui-mêmeà la tête d’une en-
treprise de construction de routes
et de ponts, il voyait là une possi-
bilité d’entrer en litige avec les mu-
nicipalités environnantes ayant à
vivre avec les contrecoups de cette
réforme.
«Mon entreprise aura à travailler

avec les municipalités qui auront
des chemins à entretenir. Je ne
veux donc pas qu’en tant que pré-
sident de la CDERC, on puisse
penser que je vais user de mon pos-
te afin d’obtenir des contrats avec
ces mêmes municipalités» a-t-il af-

firmé.
«Quitter mon poste de président

de la CDERCpermettra à l’ensem-
ble de l’exécutif de choisir rapi-
dement mon remplaçant» a conclu
M. Provencher en affirmant que la

Les Pères de Ste-Croix quittent la
paroisse St-Noël, à Thetford Mines
 

Nelson FECTEAU Thetford Mines
 

Les Pères de Sainte-Croix vont
bientôt tourner une importante

page d’histoire de la vie religieuse
et sociale de Thetford Mines.
Après l’avoir desservie pendant
quarante ans et en avoir assumé
l’administration, les Pères de Sain-
te-Croix se voient dans l’obligation
de remettre à l’Archevêché de Qué-

bec l’administration de la paroisse
St-Noël Chabanel, de Thetford Mi-
nes.

Le Supérieur provincial des Pè-
res de Sainte-Croix, le père Robert
Choquetie, a lui-même communi-

qué la nouvelle aux paroissiens lors
des rencontres eucharistiques de la
fin de semaine dernière. Le départ

des Pères de Sainte-Croix de la pa-
roisse St-Noël coïncide avec les réa-
ménagements pastoraux annoncés
par l’Archevêque de Québec, Mgr

Couture, lors de la célébration de
la messe d’Actions de grâces, dans
le cadre des Fêtes du centenaire de
Thetford Mines. Selon les dires du

Supérieur provincial, les Pères de
Sainte-Croix auraient aimé être
partie prenante de cette réorgani-

sation mais le manque de personnel

ne leur permet pas.
Actuel curé de la paroisse St-

Noël, le père Louis Trempe termine
son mandat de six ans l’été pro-
 

MISE AU POINT
Dans la circulaire «Sears» avec Parure
de lit en 1ère page. insérée dans La Tr
bune du 25 février. veuillez noter qu'à
la page C2 l'illustration de la ponceuse
apparaissant dans l'encadré rouge à
gauche au bas de la page est inexacte
car Il s'agit d'une agrafeuse CRAFTS-
MAN à 29,99$ pourl'offre 1 jour seule-
ment. Les prix rég. et promotionnels
des lames Excalibur ° annoncées à la
page C6 sont incorrects; ils doivent se
lire comme suit: Rég. 69,99$ à 99,99$
et les prix de vente promotionnels 47,-

99% à 59,998.

Nous présentons nos excuses à notre
clientèle

SEARS
vous en avez pour votre argent. et plus

51550  
 

 
 

 

   

ino

chain et sera appelé a occuper un
poste important à l’Oratoire St-Jo-
seph. C’est probablement à ce mo-
ment que l’Archevêché de Québec
fera connaître les grandes lignes de
ces réaménagements pastoraux. Le
père Trempe oeuvre dansla région
depuis maintenant 25 ans. Il a par-

ticulièrement fait sa marque dans
les domaines de l’éducation et du
syndicalisme dansla région de l’A-
miante , avant d’assumer la cure de
Saint-Noël.
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Corporation dispose d’une liste de
noms susceptibles de remplir adé-
quatement la présidence de l’or-
ganisme.

venir, l'autre à Sainte-Clothilde de
Horton, ce qui laisse à penser que
le mal progresse vers l’Estrie et les
Bois-Francs.
Le virus de la rage. particuliè-

rement vigoureux par temps froid,
n’endure pas la chaleur: le Dr Ja-
nelle conseille aux personnes qui

suspectent un cas de rage chez des
animaux, de porter des gants avant
d'y toucher, même morts. De plus,
se laver les mains à l’eau et au sa-
von et désinfecter toute plaie cau-
sée par une animal enragé ou sus-
pecté de l'être, avant de refèrer. le
cas au DSC.
Le virus se communique par la

salive de l'animal enragé au mo-
ment du contact avec une plaie, par
exemple une morsure chez un autre
animal ou un être humain. «La sa-
live sur la peau saine ne présente

pratiquement pas de risques», pré-
cise le Dr Gagnon. Un animal at-
teint de rage, n'en a que pour quel-
ques jours à vivre: au début, il pré-
sente une attitude inhabituelle: «Si
vous voyez un renard sur votre ga-
lerie, ce qui n’est pas son habitude,
suspectez-le de rage», mentionne le
Dr Gagnon. Même cas pourles ha-
bitudes des animaux domestiques

ortés dans Drummond
qui changent tout à coup sans rai-
sons et de façon importante. Après
une incubation de quelques jours
du virus, "animal se met asouffrir
de paralysie, habituellement du
train arrière, et meurt quelques
jours plus tard. Si des personnes
voient des renards, presque inca-
pables de marcher, c’est un indice

qu’il peuvent être atteints de rage et
donc il est suggéré d'en saisir Agri-
culture-Canada.
La rage est une maladie infec-

tieuse à déclaration obligatoire:
Agriculture-Canada a done contac-
té les policiers, les secrétaires mu-
nicipaux, les propriétaires de che-
nils et avise le public en général de
l'informer de tout incident suspect
pouvant laisser croire à de la rage.

Quant aux chasseurs, qui pour-
raient abattre du gibier atteint de
rage, comme des chevreuils, le Dr
Gagnon leur dit de ne pas s’inquié-
ter. Après avoir pris des précau-
tions normales pour débiter l'ani-
mal, la cuisson de la viande fera
disparaître toute trace du virus.

Enplus du sud duSaint-Laurent,
on trouve des foyers de rage en
Abitibi, dans l'Outaouais et dans

les Laurentides.
 

 
ÉCOKILO 1 800 567-KILO

Economisez jusqu'à 40$ par année
Calfeutrez vos portes et fenêtres.
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Si vous êtes membre du Club, entrez les
codes suivants, sinon composez à Mon-
tréal le 251-8688 ou sans frais 1 800 563-
8688.

66624747
82538191
49164135
56021219
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» Cédric Dawson

- Eugène Lavallière  
e Ginette Deschènes

Gagnants
de la promotion

MAGASINEZ À NOS FRAIS
du 16 au 23 février 1993

e Patrice Auclair
e Laurent Binette
Richard Roulx

Participez nombreux!
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Le maire d’Omerville piqué au vif par ses collègues du conseil
 

Gilles DALLAIRE Omerville
 nald Saint-Onge, n’a pas du

L maire d’Omerville, M. Do-

tour prisé les reproches des con-
 

LE SHERBROOKE TRUST VOUS

OFFRE 8 FONDS DE PLACE-
MENT POUR VOUS PERMETTRE

D'ATTEINDRE VOS OBJECTIFS
FINANCIERS DONT !
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Rendement annuel compose au
31 decembre 1992. Le rendement

passe ne garantit pas le rendement futur

3 ans  
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seillers Christian Carrière et Luc
Beaudoin, qui l’ont accusé d’avoir
favorisé deux employés au détri-

RENSEIGNEZ--VOUS SUR

NOTRE PROMOTION SPÉCIALE
POUVANT ATTEINDRE JUSQU'À

LD
* Valide pour les dépôts de 50 000 $
et plus et obtenez + 1/4 % pourles

depots de 25 000 5 et plus

[>"aRr|

L 81ns
wh1997

* Offre non cumulative avec les
promotions existantes

RENSEIGNEZ-VOUS SUR LA PROLONGA-
TION DES HEURES D'OUVERTURE
PENDANT LA CAMPAGNE REER.

SHERBROOKE

75. WELLINGTON NORD

J1H 5B5 S65-4011

PLACE BELVÉDÈRE
J1H 4B5 563-3447

455. KING OUEST

J1H 6E8 822-9555

2727. KING OUEST

JIL 1C2 566-6212

CARREFOUR DE L'ESTRIE

JIL 1K1 563-3331

MAGOG

289. SHERBROOKE

J1X 2R9 843-4040  50711
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Lo” Faucons de Sherbrooke

Le Hockey Junior Majeur à son meilleur
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Tigres de Victoriaville
février 1993, 16h00

nchissont lesPeterB

 
om friPL1995.0 Lei club
PESTNRa de EE
EEpet

Dimanche, 28 février 1993. 16h00

Ju
Vendredi, 5 février 1993, 19N30

St-Jean vs Verdun

Yendredi, 12 février 1995, 19n30

Shawinigan vs Hult

Dimonche, 14 février 1993, 19h30

Mictoriavilie vs Granby

Vendredi, 19 février 1995, 20h00

St-Jean vs Beauport

Vendreal. 26 février 1993, 20H00

Yictoriaville vs Drummondville

Victoriaville vs Sherbrooke

Vendredi, 5 mars 1993, 20h00

Sherbrooke vs Victoriaville

Vendredi, 5 mars 1993, 20h00

Hul vs St-Jean

Dimanche. 7 mars 1993, 16h30
Victoriaville vs Chicoutimi

Vendredi, 12 mars 1993, 19h30
Huli vs Lavoi

Dimanche, 14 mars 1993, 19H00

Sherbrooke vs Shawinigan

Mardi, 16 mars 1993, 19h30

St-Jean vs StHyocinthe  

ment des deux autres quand la ré-
munération du personnel munici-
pal a été réévaluée.

«La secrétaire-trésorière,e Mme
Chantal Cyr, n’avait pas demandé
de hausse de salaire. Elle préférait
avoir quatre semaines de vacances,
soit deux de plus qu’elle n’en avait.
J'ai proposé qu’une troisième se-
maine de vacances lui soit accor-
dée. Personne n’a appuyé ma pro-
position. L’adjointe de Mme Cyr,
Mme Bibiane Bouffard, avait de-
mandé une hausse de salaire heb-
domadaire de 26,25 $. Quatre con-
seillers, dont M. Beaudoin et M.
Carrière, s’y sont opposés. Ces
deux conseillers se sont aussi op-
posés au versement d’une hausse de
salaire de ! $ l’heure à l’opérateur
de la machinerie de la municipalité,
M. Sylvain Goudreau. Il a même
fallu que je vote pour que M. Gou-
dreau reçoive cette augmentation
qui lui avait été promise quandil a
été embauché l’automne dernier.
Quant au salaire de M. Raymond
Corriveau, l’inspecteur municipal,
il a été réévalué malgré l’opposition
de M. Carrière et de M. Beau-
doin», a expliqué hier M. Saint-
Onge.

I] a ajouté que les deux conseil-
lers n’ont pas autant de mérite
qu’ils le font croire pour avoir dé-
fini les tâches que, selon eux, les
employés municipaux doivent ac-
complir.

«Ils ont tout bonnement copié
des passages d’un ouvrage où sont
définies ces tâches. Ce n’est pas ça
qui leur avait été demandé. Ils
avaient été chargés d’identifier les
tâches que devrait accomplir la per-
sonne qui remplacerait Mme Cyr

pendant son congé de maternité. Il
ne reste pas tout à fait trois semai-
nes avant le départ de Mme Cyr et
rien n’a encore été fait. Ils savent
que des offres de services doivent
être sollicitées mais ils n’ont pas en-
core couchésur le papier les exigen-
ces que doit rencontrer la personne
qui remplacera Mme Cyr même
s’ils se sont fait rappeler plusieurs
fois que ça presse», a ajouté M.
Saint-Onge.

Il a accusé M. Carrière de s’oc-
cuper de tout sauf des tâches quilui
ont été confiées. «II est président
du comité municipal d’urbanisme.
Ce comité n’a rien fait qui vaille
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jusqu’à ce que ses réunions soient
présidées par l’urbaniste dont la
municipalité a retenu les services.
Pour quelqu’un qui trouve à redire
sur ce que fait tout un chacun, je
trouve ça pitoyable», a-1-il déclaré.

M. Saint-Onge a suggéré à MM.
Carrière et Beaudoin de cesser de
chercher des torts à celui-ci et à ce-
lui-là et de collaborer avec les au-
tres membres du conseil municipal
à la recherche de solutions aux pro-
blèmes qui sont portés à l’attention
du conseil.

«Tant et aussi longtemps qu’ils
mettront les freins, Omerville ne
progressera pas», a-t-il affirmé.

Pierrette Beaucher, présidente du syndicat, et Lorraine Watson,vivice-
présidente, dénoncent le fort taux de roulement en garderie dontles
victimes sont les enfants.

ENCANPUBLIC

Faillite
Des millions de dollars
d’inventaire doivent

être vendus

TAPIS DEPERSEET D'ORIENT

 

Parvizian Masterpieces, le plus important distributeur de
tapis d'Orient aux Etats-Unis depuis plus d’un quart de
siècle, fermera les portes de sa succursale de Montréal.
Réputé pour son excellent service, son choix supérieuret
la grande valeur de ses tapis, Parvizian liquidera sa mar-
chandise dans la région par le biais d'un encan public.
Des chefs-d’oeuvres de Perse de Kashan, Nain, Isfahan,
Heriz, Hamedan et plusieurs autres seront en vente. Au-
cuneréservation, aucune mise minimum.
Vous nous aviez demandé de venir….nous sommes là!
Profitez pleinement de cette chance!

Hôtel Le Baron Le samedi 27 février 1993
3200, rue King Ouest L'encan débute à 14 h précises
Sherbrooke, Québec

(819) 567-3941
Inspection publique
à partir de 13 h

Certificat d'authenticité à chaque achat
Conditions: Visa, Mastercard ou chèque certifié
L'encan est sous la directi
dérée des actionnaires

AUCUNE
RÉSERVATION
FAITES VOTRE PRIX

 

    

 

  

 

  
  

 

  
  

 

  
  

 

  
   

      

de Télé-Son et Hitachi. Elle r

Pour vous abo

L’ABONNEMENT

Grâce au Club Avantages Plus de La Tribune, Mme Marie-
Ange Couture a gagné ce camescope Hitachi, une gracieuseté

gauche), représentant de Télé-Son, sous les yeux du directeur
adjoint au tirage de La Tribune, André Custeau.
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Le roulement
de personnel
des garderies
est dénoncé
 

Sherbrooke
 

Les éducatrices en garderie ont
besoin d’une subvention de rele-
vement salarial qui viendrait les
sortir de la pauvreté et mettre un
frein au taux de roulement actuel
dont souffrent les enfants.
La lutte est menée présentement

par les travailleuses syndiquées
CSN des garderies du Québec.
Mais elle est faite pour l’ensemble
des travailleuses, syndiquées com-
me non syndiquées, ont expliquéla
présidente du Syndicat des travail-
leuses en garderie de l’Estrie (FAS-
CSN), Pierrette Beaucher, et la
vice-présidente, Lorraine Watson.
Ce syndicat est présent dans 18 des
31 garderies sans but lucratif de la
région. Il regroupe environ 220 tra-
vailleuses.
Une demande a été déposée, en

octobre dernier, a la ministre délé-
guée a la Condition féminine, Vio-
lette Trépanier.
«Les parents sont incapables

d’assumer de nouvelles hausses de
tarif. Déja, les garderies ne sont
plus accessibles à bon nombre de
parents. Nous demandons à la mi-
nistre de verser des subventions de
relèvement salarial aux garderies.

Les subventions seraient l’équiva-
lent de 1,50 $ de l’heure, à compter

de la première année; de 2,50 $
l’heure, à compter de la deuxième
année; et de 3,50 $ l’heure, à comp-
ter de la troisième année», rappor-
tent-elles.
La CSN demande également au

gouvernement d’obliger toutes les
garderies à assurer les salaires de
base suivants: 9 $ l’heure pour la
première année; 10 $ l’heurela deu-
xième année; et 11 $ l’heure la troi-
sième année.

Présentement, le salaire moyen

d’une éducatrice possédant six ans
d'expérience et une formation en
petite enfance, se situe à 9,82 $
l’heure, en Estrie. Ce salaire moyen
s’établit à 10,04 $, au Québec. Un
tel salaire place l’éducatrice sousle
seuil de la pauvreté (19 982 $ pour
une personne seule, selon Statisti-
que Canada. Fait à signaler, en ver-
tu de leur décret, une employée af-
fectée à l’entretien ménager, dans
une garderie, touche un salaire su-
périeur à l’éducatrice (10 $ l’heu-
re).

Une meilleure rémunération, ex-
plique Mme Beaucher, pourrait re-
valoriser le travail et remotiver les
travailleuses. Elle pourrait, espère-
t-on, «mettre fin au roulement ex-

cessif du personnel en garderies qui
se chiffre à 32 pour cent par an-
née».

bait

L’ART DE SATISFAIRE
BIGBEAR ET KODIAK

10,
rue Versallle
Sherbrooke, 969-11 55;s
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